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Le projet 

 

Nous avons créé un spectacle musical jeune public puis ouvert nos concerts à tous, 
dans une démarche particulière : accueillir dans des conditions optimales – qu’il 

s’agisse de l’écriture, de la mise en scène, de la mise en lumière, de la sonorisation 
ou des moyens techniques spécifiques – les personnes sourdes ou 

malentendantes, appareillées, implantées ou non, signantes ou oralisantes. 

 

Notre connaissance de la surdité - que nous continuons d’enrichir - nous permet 

d’envisager ces spectacle et concert dans l’échange avec ce public, par le français 

oral ou accompagnés d’interprètes LSF (langue des signes française) ou LFPC 

(langage français parlé complété). Ces concerts s’inscrivent dans une démarche 

plus globale, dans un temps plus large et font suite à de nombreux ateliers, 

organisés en amont, par le biais des associations impliquées, dans les Hôpitaux, 

IDA (Institut pour déficients auditifs), CAMSP (Centres d’Action Médico-Sociale 

Précoce), INJS (Institut National de Jeunes Sourds), Jardins d’enfants spécialisés… 
 

 

Nous sommes entourés d’audioprothésistes, d’orthophonistes, d’associations de 
sourds signants, d’associations de LFPC, d’associations d’implantés et de parents 
pour affiner notre réflexion et, in fine, permettre des conditions de perception 

optimisées pour que chaque enfant puisse accueillir cette expérience à sa manière, 

dans son individualité. 

 

Ce spectacle du Quatuor Anches Hantées se veut être un début, une ouverture vers 
d’autres expériences musicales pour ce nouveau public qu’il cherche à attirer. 

 

 

Pour les familles le désirant, notre quatuor pourra servir de lien avec les écoles de 
musique et les conservatoires. 
 
 
 
 

 
 



 

 

Le Quatuor Anches Hantées 
 
 
 
 
 
 
 

 

+ de 600 concerts 
 

dans 8 pays 
 

en 18 ans 
 

2 spectacles Tout public 
 

2 spectacles Jeune public 
 

1 concert pédagogique 
 

 

5 disques 
 

et 1 livre-disque 
 

Œuvres 
 

du XVIIIème au XXIème siècles 
(arrangements et commandes) 

 

 

« Un art mis à la portée de tous » 

 

Premier quatuor de clarinettes lauréat du Conservatoire National Supérieur de 
Musique et de Danse de Paris, lauréat de la Fondation Banque Populaire, les 
« Anches Hantées » s’illustrent sur scène par un raffinement sonore, une sincérité 
d’interprétation et un contact chaleureux prompt à faire fondre les derniers préjugés 
sur la “grande musique” d’un auditoire peu accoutumé aux salles de concert. 

 

 

En s’appuyant sur un répertoire de transcriptions originales et en revisitant à sa 
guise les œuvres du passé les plus diverses, le quatuor a non seulement conquis 

l’intérêt d’un public éclectique et toujours plus large mais il a aussi suscité des 
œuvres de la part des compositeurs de son temps. 

 

À la fois pétillant et charmeur, cet ensemble sympathique dépoussière l’image 

parfois austère d’un concert traditionnel, balayant les conventions, pour lui insuffler 

son propre credo, à savoir un accès facilité à la musique dite « classique ». Sa 

faculté d’imaginer des expériences scéniques audacieuses (partageant l’affiche 

avec un comédien, un récitant et même un personnage de BD) et de proposer des 

actions ciblées envers les auditeurs les plus jeunes en font l’artisan de la première 

heure d’un art mis à la portée de tous. 



 

 

Le spectacle  - adaptation et création 2019 
 
 

 

Synopsis 
 

Un soir, une petite fille qui ne veut pas 

dormir tombe la tête la première dans son 

livre, les Contes de ma Mère l’Oye. Fort 

heureusement avec son fidèle ours en 

peluche, grognon mais réconfortant ! Au 

fil des pages, elle croise la Belle au Bois 

dormant, trouve refuge dans le château de 

la Bête, rencontre le Petit Poucet  
et ses frères, et modifie le cours de leurs 
histoires… 

 
 
 

 

Distribution 
 

Jean Manifacier 
 

Comédien et mise en scène 
 

Quatuor Anches Hantées 
 

Clarinettes 
 
 

 
 
 
 
 

 

Écrit à l’origine sur la musique enchantée 

de Maurice Ravel pour l’émission « Des 

Histoires en Musique » sur Radio 

Classique, le conte Ma Mère l’Oye 

d’Élodie Fondacci a été publié en 2013 

aux éditions Gautier-Languereau, avec 

les illustrations de Nicolas Francescon. 
 
Grâce au talent du Quatuor Anches Hantées 

et de Jean Manifacier, il devient aujourd’hui 

un spectacle musical vivant, pour faire rêver 

les enfants et ceux qui le sont restés. 
 
 
 
 

 

Philippe Arbert création lumières 
 
Sur un texte original d’Elodie Fondacci, 

inspiré des contes de Charles Perrault 

 
 
 

 

À partir de 7 ans 

Durée : 45 min 
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Programme 
 

Maurice Ravel 
 

- Pavane de la Belle au bois dormant 

(extrait de ma Mère l’Oye)** 
 

- Les entretiens de la Belle et la Bête 

(extrait de ma Mère l’Oye)** 
 

- Le Petit Poucet (extrait de ma Mère l’Oye)** 
 

- Jardin féerique (extrait de ma Mère l’Oye)** 
 

Claude Debussy 
 

 Cortège (extrait de la Petite Suite)* 
 

 Menuet (extrait de la Petite Suite)* 
 

 Ballet (extrait de la Petite Suite)* 

 

 

Edvard Grieg 
 
 Puck  

(extrait des Pièces Lyriques op.54)** 
 

Richard Dubugnon 
 
 Redwoods trail - extraits 

(extrait de Saratoga trails)*** 
 
 Creek trail - extraits 

(extrait de Saratoga trails)*** 
 

Léo Delibes 
 
- Pizzicati (extrait de Silvia) **  

 

*  
arrangement Laurent  

Arandel  

**  
arrangement Bertrand  

Hainaut  

***  
création de Richard  

Dubugnon, dédiée au 
Depuis plus de vingt ans, QAH 

Jean 
Jean Manifacier élabore et met en scène des 

spectacles qui mêlent musique classique et arts 

Manifacier 
de la scène. Des années de rencontres et de 

productions qui le conduiront du TCE à Pleyel et 
 

 de la Philharmonie de Liège à l’opéra de Lyon 

 aux côtés de Cecilia Bartolli, William Christie, les 

 musiciens de l’orchestre de Paris, Fayçal Karoui, 

 les Quatuors Modigliani et Anches Hantées. 
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Projet artistique 
 

Contexte de création du spectacle 
 

Le Quatuor Anches Hantées œuvre depuis ses débuts à ouvrir la musique 
classique à un public plus large. Du milieu rural aux publics empêchés, il présente 

ses concerts en toute simplicité avec humour et démontre que le classique est une 

musique accessible. Il invente même des “subterfuges artistiques” pour attirer les 

moins enclins : concert avec bande dessinée, contes mis en musique pour les plus 
petits.  
Aujourd’hui, le QAH veut s’adresser au public mis le plus à l’écart du monde de la 
musique : les sourds et malentendants. 

 

Quels outils ? 

 

Le processus à mettre en place pour qu’une personne sourde accède à la musique 
consiste à changer le regard que les entendants - qui côtoient ces personnes 

sourdes - ont de la musique. Si les proches et les éducateurs de personnes sourdes 

prennent conscience que le son prend divers aspects et s’introduit en nous par de 

multiples réseaux, ils s’autoriseront à transmettre leur culture sonore, à la partager. 
Sans évidemment avoir pour dessein de transmettre ce qu’ils perçoivent eux-

mêmes puisque cela est personnel et propre à chaque entendant ; propre donc 

aussi à chaque sourd. 

 

Des ateliers doivent être mis en place en amont du spectacle pour adapter 
l’approche de la musique à chaque enfant dans sa psychologie et sa perception 
propre. 
Pour préparer l’écoute avec les musiciens ou un enseignant, le quatuor a préparé 
un outil pédagogique en ligne : 
https://www.quatuorancheshantees.com/ma-mere-loye-pour-prolonger-
lenchantement/ 

 

 

Pour que les moins enclins à l’expérience se laissent tenter, il faut laisser l’oppor-
tunité d’utiliser :  

 Des aides techniques comme la boucle magnétique.  
 Des systèmes d’écoute parallèle (planchers vibratoire, Subpacs, 

tranducteurs…). 

 

Sur scène :  
Le langage utilisé n’exclura personne. L’expression scénique se limitera à l’essen-
tiel : partager des émotions.  
Le travail du comédien sera celui du musicien, en ouvrant ou en fermant les yeux : 
images, lumières, ombres, sons, vibrations raconteront les émotions d’un enfant 
traversant son livre de contes, rêvant de ses personnages intérieurs. 

 

Pourquoi proposer un spectacle musical ? 

 

Les bienfaits de la musique sur notre cerveau et notre vie en général ne sont plus à 
prouver. “La musique peut transformer notre comportement, nos émotions et nos 
activités. Au cours des années, les recherches en neurosciences et en psychologie 
ont en effet démontré les effets de la musique sur les fonctions de notre cerveau.  



 

 

Nous comprenons de mieux en mieux les nombreux bienfaits d’écouter ou de 
pratiquer la musique à tous les âges de notre vie.”  
Celya Gruson-Daniel - Fédération pour la Recherche sur le Cerveau 

 

 

Puisque la perception de la musique est globale et unique pour chaque individu, les 
sourds ne sont pas exclus de cette merveilleuse équation. 

 

Encore faut-il leur proposer de la musique. 

 

De prime abord, les parents d’enfants sourds ne proposent pas à leur enfant de 
musique, pensant leur éviter une situation inconfortable. Ils ne soupçonnent pas que 
l’impact que peut avoir l’écoute ou la pratique de la musique sur leur enfant est 
aussi important que pour un entendant. 

 

De plus, pour les familles dont le choix est l’oralisation, il faut savoir que la musique 

est perçue plus facilement que la parole par un sourd et qu’elle va contribuer à la 

structuration du langage et à la qualité de sa parole. Le son musical est simple 

(périodicité de la courbe) et riche (nombreuses harmoniques). Il sollicite moins 

d’analyse par le cerveau que les sons complexes de la parole. C’est donc par une 

écoute régulière de musique qu’une personne peut rester en contact avec le son 

puis accéder petit à petit au sens des mots et à la langue orale. 

 

Voilà pourquoi aujourd’hui, en tant que musiciens, le Quatuor Anches Hantées 
aimeraient que tous les parents d’enfants sourds qui n’ont pas conscience de cela, 
sachent que le contact avec la musique est un merveilleux moyen d’accéder au 
plaisir d’entendre, d’écouter, de sentir et de communiquer. 

 
 
 

 

Pourquoi construire un spectacle unique pour des publics qui paraissent si 
différents ? 

 

Si les sourds ont été longtemps exclus du reste de la société et qu’une forte com-
munauté a dû se former, la situation d’aujourd’hui n’est toujours pas idéale.  

Il y a d’un côté ce qui est accessible et de l’autre ce qui ne l’est pas. Et tout un 
chacun se plaît dans cette société “encadrée”, limitée, morcelée, faite de cases à 
remplir. 

 

Ce spectacle, en enlevant à l’expression artistique tout ce qu’elle a de codé, de 

normé, de faussement culturel, prend une forme primitive et universelle. L’expres-
sion d’un corps s’accorde à l’expression musicale, le visuel, l’auditif et le toucher 

s’unissent pour proposer un spectacle sensitif et sensible, à l’image de notre hu-

manité. 



 

 

Projet artistique 
 

Note d’intention 
 

Sorte de conte dans le conte, le texte d’Elodie Fondacci fait se rencontrer une petite 
fille un peu têtue et les personnages des contes que sa maman lui raconte : 
Carabosse, le Petit Poucet, la Belle au Bois Dormant, la Belle et la Bête…  

Dans la version originale de ce conte musical, le metteur en scène Jean Manifa-
cier, pour qui la musique doit rester au premier plan, a misé sur l’imaginaire, sans 

décor. Il est seul sur scène. Par la mise en lumière et la création de dessins 
projetés en lumière, tous les personnages émergent d’un seul et même comédien. 

 

Tout cela, c’est le début de notre “Ma Mère l’Oye”, le début de son histoire en 2015. 

Depuis, l’histoire de notre formation musicale s’est enrichie de nos expériences de 

vie. De chacune de nos vies, à nous, membres du QAH. Celles de deux d’entre 

nous, Elise et Nicolas, ont particulièrement troublé nos connaissances, nos savoirs 

sur la musique, la transmission que nous en faisions. Elise et Nicolas ont eu un 

enfant, un petit garçon né sourd profond. Et cette surdité, il a réussi sans le savoir à 

la cacher pendant quatre ans ; quatre années pendant lesquelles il a appris à parler 

(plus ou moins bien), à communiquer, à se connecter au monde, à écouter et à 

aimer cette musique avec les quelques restes auditifs qu’il avait dans les graves.  
Cette musique, il l’a touchée, il l’a sentie, il l’a vue, il s’en est imprégné même sourd; 
de quoi d’ailleurs interroger ses parents et le monde médical qu’il côtoie depuis 
plusieurs années. 

 

Appareillé puis implanté des deux côtés, il l’aime toujours autant. Elle le met en 
mouvement, il danse, il chante, il siffle, il veut faire de la trompette, il pleure, elle 
l’énerve, elle le calme, elle lui parle.  
La musique, il s’y entend. Il y prend ce qu’il veut y prendre. C’est avant tout phy-
sique. 

 

Nous avons dès lors compris que la musique ne s’adressait pas qu’à des oreilles en 
parfait état de marche mais bel et bien à toutes les oreilles, à tous les corps. Notre 
“Ma Mère l’Oye” allait devenir une invitation aux personnes sourdes et ma-
lentendantes et un lieu de rencontre. 

 

Dans l’optique de la réécriture de la version originale, plusieurs possibilités s’of-

fraient à nous : un sous-titrage en Langue des Signes française, un jeu à deux co-
médiens ou un spectacle entièrement visuel. Nous n’avons choisi aucune de ces 

solutions parce que chacune à leur façon allait exclure, cliver et c’était aller dans 

une direction opposée à nos desiderata de départ. 

 

Ce conte musical se veut être un lieu de rencontre. Chaque mode d’expression 

y a sa place et tous ces modes doivent se mêler, s’allier pour éclairer les specta-

teurs, ne pas s’annihiler. Voix, signes, mimes, lumières, projections vont chacun 

prendre leur place et venir se marier dans la musique de Ravel, Debussy, Delibes, 

Dubugnon et Grieg.  
Ici, tous les publics sont réunis, chacun perçoit et est renvoyé directement à son 
intimité : les chances de perception sont optimales. 



 

 

Jean Manifacier 

   

  Il est des rencontres artistiques et humaines qui marquent. Jean Manifacier fait 

partie de ces artistes qui ont laissé une empreinte dans notre histoire, qui ont 

contribué à nous faire grandir et qui grandissent avec nous, qui font partie de notre 

famille Anches Hantées.  

A la fois comédien, metteur en scène, clown, mélomane averti, il est de ceux dont 

l’enthousiasme déborde, dont les idées fusent et chez qui le sens de l’humain 

prime. A nos côtés depuis 2011 pour CHA[t]RIVARI, dans la mise en scène 

originale de “Ma Mère l’Oye” et sur scène dans “Pas si classique”, nous avons 

voulu qu’il nous rejoigne dans cette nouvelle aventure et nous apporte son 

ouverture d’esprit et son audace. 

 

Le regard du metteur en scène 

 

Il était une fois, il y a bien des années, c’était au début du siècle dernier, un réali-

sateur russe qui s’appelait Ladislas Starewitch. Dans son premier long métrage, il 

nous racontait à l’aide de marionnettes et de bouts de chiffons une très vieille 

histoire populaire, « le roman de renard ». Il n’avait fait jusque-là que des films 

muets, c’était son premier film d’animation sonore. C’est bien le terme qui était 

employé à l’époque. Film d’animation sonore, pas parlant. C’est-à-dire que si des 

dialogues existaient entre les différents personnages, ils étaient le plus souvent 

réduits à leur portion congrue. C’est la musique qui tenait la vedette dans ce film 

aux côtés des marionnettes. 

 

L’expressivité musicale est magistralement portée par la dynamique gestuelle des 
pantins de chiffons et il n’est nul besoin de longs dialogues pour comprendre avec 

précision les situations et l’état intérieur des protagonistes. Tout ici gagne en clarté, 

le conte et la musique, chacun se mariant à l’autre dans une parfaite harmonie. Il 
suffit de se laisser porter par le rythme du récit et chaque spectateur y trouve son 

compte sans jamais rien perdre de la musique ni de l’action. 

 

C’est ce que nous nous sommes appliqué à construire dans cette version inédite de 

« Ma mère l’Oye : Voyage au Pays des Contes ». Une narration dans laquelle 

construite sur le rapport que la musique doit entretenir avec la voix mais surtout 

avec le corps de l’acteur. La musique est une pulsation dans laquelle le corps se 

coule et trouve sa place. Elle devient le miroir de l’expression des personnages. De 

ce fait, la narration transcende les barrières du langage, devient signe et, au même 

titre que la musique, expression universelle. 

 

L’acteur se distingue ici par sa liberté d’improvisation et sa technique d’incarnation 
du personnage tirée de sa pratique du théâtre. Ainsi, il se rapproche davantage du 
mime ou du clown. 

 

Dans cette création collective, nous avons voulu que la musique et l’image aient 
une place centrale afin d’explorer d’autres sensations, de déclencher d’autres 
vibrations et atteindre par là même un public toujours plus large. 

 

Jean Manifacier



 

 

 

La technologie au service du son 
 

 

La boucle magnétique – le quatuor partira en tournée avec sa propre boucle en 
cas d’absence d’équipement dans la salle.  

L’équipement consiste en un fil de cuivre raccordé à la sonorisation habituelle du 
lieu (amplificateur) formant une boucle autour de la pièce, et dans lequel circule du 
courant électrique.  

 

Le circuit ainsi formé crée un champ 
magnétique qui permet de diffuser des ondes 
à partir du signal sonore. Ces ondes sont 
reçues directement dans une prothèse 
auditive ou un implant cochléaire, qui les 
transforment à nouveau en sons, grâce aux 
bobines à induction dont ils sont pourvus. 

 

Elle peut être complétée ou rempacée par : 

 

Le Subpac  

Dispositifs portables vibrants permettant de ressentir la musique et ainsi, de 
révolutionner le rapport des personnes atteintes de handicap auditif à la musique 
classique.  

 

Initialement imaginée pour les producteurs de musique 

ou les joueurs de jeux vidéos, cette technologie brevetée 

permet une expérience immersive inédite-grâce à un 

système de vibrations. En restituant fidèlement la 

dimension physique des sons, il leur permet de profiter 

de la musique dans les meilleures conditions possibles. 

 

Les vibrations ressenties dans son dos, le ventre et dans 
tout son corps par la personne qui le porte varient selon 
la mélodie et le rythme de l’œuvre jouée aussi bien par 
un piano seul que par un orchestre symphonique.   

 

Le transducteur :                                                                               
 
C’est un système de piston sonore apte à transformer en caisse acoustique 
presque toutes les surfaces solides sur lesquelles il sera posé. Ses moteurs 
convertissent le signal en vibrations intenses.  
Pris en main, les sensations ressenties sont extrêmement 
fiables et fidèles à celles du clarinettiste jouant de son 
instrument.  
Ce dispositif, utilisé à l’INJS de Paris, permet de 
transmettre aussi les fréquences aiguës.   
cf vidéo (lien privé) : https://youtu.be/tGNyqqDR2L8 



 

 

Processus de création 
 
 
       

Ecriture, adaptation de la scénographie, réalisation de nouvelles       
transcriptions musicales, recherches techniques 
 
Septembre 2017  à octobre 2018 :  

 Ateliers avec les élèves de l’INJS (initiation à la clarinette pour les élèves de 
l’Institut) 

 Test des techniques vibratoires 

 Travail de scénographie/révision du texte 

 Documentation musique/surdité/cerveau 

 Ecriture d’un outil pédagogique pour préparer l’écoute et aller plus loin : 
https://www.quatuorancheshantees.com/ma-mere-loye-pour-prolonger-
lenchantement/ 

 
 
 
Résidence 

 

Du 19 au 28 février 2019 à l’Autre Scène (Vedène) 
 

Dates de créations 
 

- 1er & 2 mars 2019 : Autre Scène (Vedène) 
 

- 15 & 16 mars 2019 : Arsenal de Metz 
 
Tournées 

  
- 7 & 8 novembre 2019 : Opéra de Tours 
 
- 8 décembre 2019 : Centre Culturel de Serris 
 
- 1er février 2020 : Espace Culturel Lucien Jean (Marly La Ville) 
 
 



 

 

Partenariats 
 

Un projet en lien avec les associations et professionnels du milieu. 

 

Les Associations impliquées 
Cisic : Catherine Daoud, présidente de l’association participe activement en faisant 
le lien avec les adhérents (4200) et les fabricants. 

 

Association ARTIES pour l’Occitanie : Rendez-vous avec le bureau et des adhé-
rents le lundi 23 octobre 2017. 

 

Les associations en lien avec la surdité sont listées et seront contactées, un ques-
tionnaire sera envoyé pour approfondir notre connaissance des attentes des per-
sonnes concernées (parents d’enfants sourds et adultes sourds) 

 

L’INJS (institut national du jeune sourd) de Paris 
 

Merci pour leur aide précieuse à : 

 
Elise Tauvel enseignante bilingue au Centre Expérimental Orthophonique et 
Pédagogique. 
Elsa Falcucci enseignante musique  l’INJS. 
Clara Legendre orthophoniste et régleuse d’implants cochléaires à l’hôpital Necker. 

 
 
 

 

 

 
 
 



 

 

L’Action culturelle 

 
 

Le spectacle sera indissociable d’une partie «action culturelle» spécifique proposée 
en amont.  
Celle-ci est soutenue au niveau national par la Fondation d’entreprise Banque 
Populaire. 

 

Pour tous les scolaires 

 

Le Quatuor Anches Hantées propose une introduction aux œuvres «Ma Mère 
l’Oye» de Maurice Ravel et de Charles Perrault.  

Découvrez la «Suite» de Ravel dans une approche pédagogique pour découvrir de 
façon ludique cette œuvre incontournable. Le Quatuor ira plus loin en proposant 
aux participants de développer leur imaginaire grâce à la musique classique et 
contemporaine. 

 

1h d’atelier pour les enfants de niveau élémentaire 

 

Pour le tout public et les publics sourds et malentendants 

 

La musique est-elle accessible à tous ? Qu’en est-il pour les personnes malen-
tendantes et sourdes ? Peuvent-elles ressentir la musique, les émotions qu’elle 
procure ?  
Le Quatuor Anches Hantées, à travers son premier spectacle adapté à la fois aux 

entendants, malentendants et sourds, propose à chacun de découvrir comment il 
est possible de percevoir la musique, même avec une surdité ; pour avoir un autre 

regard sur la surdité et partager ensemble les émotions de la musique classique. 
 

 

1h d’atelier par groupe 



 

 

 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 

 

Ateliers à l’institut 
national du jeune 
sourd 



 

 

Eléments techniques 
 

Fiche technique prévisionnelle, plans, scénographie 

 

 

  
 
 
 
 
 

 
 

 

 

 

 

 

 



 

 

 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 

 

Contacts 

 

DIRECTION ARTISTIQUE 
 

Quatuor ANCHES HANTEES - quatuor@qah.fr / 06 14 95 41 09 

 

PRODUCTION / DIFFUSION 

Bénédicte Demeulenaere – spectacles.musicaux@me.com 

contact@qah.fr / 01 75 57 27 24 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 

 


